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puiſſions prendre,ſi nous aſpirons à une douce & à une heureuſe union avec nô

tre Dieu , c'eſt de nous abandonner à lui, & de nous laiſſer conduire par lui ;

c'eſt de le laiſſer être le maître de nos cœurs, & de lui ſoûmettre nos affections

& nos inclinations , & de ne ſouhaiter que d'être les organes de ſa gloire & de

l'exécution de ſes adorables volontés. Une ame qui s'abandonne ainſi à lui »

Dieu ſaura bien établir ſon trône dans elle, il ſaura bien l'y aſſûrer,& l'y fonder

pour toûjours; il ſe fera connoître à elle d'une maniére qui la comblera de gloi

re, de bonheur & de félicité plus qu'on ne ſauroit le dire ni l'exprimer. Le Sei

gneur Jéſus, qui cherche avec tant de ſoin de vous mener à ce centre de paix

& de bonheur, vous y tire puiſſamment ! qu'il vous fortifie dans ce que vous

avés déjà de ſa gracelqu'il vous affermiſſe,qu'il vous établiſſe& vous fonde enfin

inébranlablement dans une heureuſe union avec lui, qui s'étende juſques dans

toute l'Eternité.Amen !
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Prédication pour le Dimanche de la Trinité.

ſur le 3. chap. de S. Jean. X. I. - 15.

TEXTE :

Jean. 3. X. I. - I5.

x. 1. Or il y avoit un homme d'entre les Phariſiens,nommé Nicodémel'un des prin

cipaux d'entre les 3uifs.

x. 2. Celui ci vint de nuit à 5éſu, & lui dit : Maître, nous ſavons que tu es un

Docteur venu de Dieu, car nul ne peut faire ces ſignes que tu fais, ſi Dieu n'eſt

avec lui.

X. 3.5éſus répondit, & lui dit : En vérité, en vérité,je te dis, ſi quelqu'un n'eſt

méde nouveau, il ne peut voir le Royaume de Dieu.

x. 4.Nicodéme lui dit, comment l'homme peut-il naître quand il eſt vieux ? Peut

il entrer de nouveau au venrre deſa Mére & maître ?

X. 5.57éſus répondit ; en vérité, en vérité, je te dis, ſi quelqu'un n'eſt né d'eau &

d'eſprit , il ne peut entrer au Royaume de Dieu.

x. 6. Ce qui eſt né de la chair, eſt chair, ce qui eſt né de l'eſprit eſt eſprit.

X. 7. Ne t'étonne point de ce que je t'ai dit , il vous faut naître de nou
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x. 8. Le vent ſouffle où il veut, & tu en entens le ſon, mais tu ne ſais d'où il

vient, ni où il va; il en eſt de même de tout homme qui eſt né de l'eſprit.

X. 9.Nicodéme répondit, & lui dit, comment ſe peuvent faire ces choſes ? /
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Exord.

X. Io. 5éſu répondit & lui dit,tu es Docteur en Iſraél,& tu ne connois point ces

choſes ?

# I I. En vérité, en vérité, je te dis, que ce que nous ſavons, nons le diſons, &

ce que nous avons vû, nous le témoignons; mais vous ne recevés point nâtre témoi

nage.

8 X. 12. Si je vous ai dit des choſes terreſtres, & vous ne les croyés point, comment

croirés vous, ſi je vous du des choſes céleſtes ?

X. 13. Car perſonne n'eſt monté au Ciel,ſinon celui qui eſt deſcendu du Ciel, ſa

voir le Fils de l'Homme qui eſt au Ciel.

X. 14. Or comme Moiſe éleva le ſerpent au déſert,ainſi faut-il que le Fils del'Hom

me ſoit élevé.

X. I 5. Afin que quiconque croit en lui, ne périſſe point, mais qu'il ait la vie

éternelle,

- Mes bien aimés Auditeurs.

-

# @· 'Homme dans ſa création avoit reçû de la mainlibérale& toutepuiſ

，S .# ſante de ſon Créateur toutes les graces & les qualités néceſſaires

(5 V@ pour être en état des'unir & de converſer avec ſon Dieu , ſon Roi

l'%à !é| & ſon Maître, il n'y avoit rien qu'il lui empêchât l'accès à ſon

* trône, il avoit toûjours la liberté d'aprocher de lui , & de con

verſer avec lui, comme avec ſon ami, & dejouïr de lui comme de ſon ſouverain

bien : Parceque ſon Créateur l'avoit revêtu d'une parfaite juſtice & ſainteté, qui

le rendoit agréable aux yeux de ſa Majeſté, & qui le lui faiſoit regarder comme

le chefd'œuvre de ſes mains ici bas en terre. Mais s'étant malheureuſement laiſſé

dépouiller par le péché de cet habit magnifique, & de cette image excellente de

ſon Dieu, c'eſt-à-dire, de ſa juſtice & de ſa ſainteté naturelle & originelle, il eſt

tombé dans un état de corruption & d'impureté, qui le rend abominable aux

yeux de ſon Créateur ; de ſorte que dans cet état il n'a plus le même accès qu'il

avoit à lui, parce qu'il s'eſt fait une terrible ſéparation entre lui & Dieu, ils ſe

ſont éloignés comme ennemis, & l'homme n'oſeroit plus lever les yeux avec

aſſûrance vers ſon Créateur, auquel il eſt devenu rebelle. Auſſi ne s'en ſoucie

t-il pas non plus, il l'évite,il le fuit, il le haït, & tout accès à ſon trône & à ſon

union amoureuſe lui eſt fermé pendant tout le tems qu'il demeure dans ſon

état de corruption & d'impénitence : Si donc l'homme doit ſe raprocher de

Dieu, s'il doit revenir à lui, & être réuni aveclui, il faut qu'il ſoit créé de nou

veau, qu'il naiſſe de rechef, & qu'il recouvre une nouvelle nature & une nou

velle vie dans laquelle il puiſſe rentrer en familiarité & enconverſation avec ſon

Créateur, il faut qu'il ſoit comme refondu, & qu'il repaſſe pour une ſeconde

fois par les mains de ſon Auteur,d'une toute autre maniéreque la premiére fois,

& qu'il devienne une nouvelle créature, dans laquelle un† & un

nouvel homme ſeretrouve, qui ait cette juſtice & cette ſainteté que le†
Adam
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Adam avoit perduë ; ſans quoi il eſt impoſſible qu'il ait accès à Dieu; il ſera

ſans ceſſe rechaſſé par la lame flamboyante du Chérubin, de l'aproche de l'ar

bre de vie. Comme donc c'eſt là le fondement du ſalut , & une choſe abſolû

ment néceſſaire pour rentrer dans ſon bonheur perdu ; c'eſt auſſi la premiére

choſe dont Jéſus prend ſoin d'inſtruire ceux qui s'aprochent de lui & qui s'a

dreſſent à lui , c'eſt la premiére choſe dont il informe Nicodéme, & ſur laquelle

il l'inſtruit : Et ſans doute que ce doit être auſſi là la principale& la plus impor

tante de nos recherches : Nousdevons aprendre ce que c'eſt que cette nouvelle

création, & voir ſur toutes choſes, que nous en ſoyons véritablement partici

pans : Employons donc cette excellente occaſion que Jéſus nous préſente ici,

pour nous en inſtruire , & pour examiner.

Propoſ. La Régénération, ou la nouvelle naiſſance.

· En conſidérant

I. Ce que c'eſt que cette regénération & cette nouvelle
naiſſance. - - »s

II. Quelles ſont les cauſes qui la produiſent.

III. Quels en ſont les fruits, auſſi bien que les marques &

les caractéres.

Pour découvrir la nature de cette nouvelle naiſſance , il faut un peu exa

miner ce que Jéſus Chriſt en dit dans nôtre texte, il nous donne matiére de

remarquer ces trois choſes qui nous pourront faire comprendre ce que c'eſt que

la régéneration : I. il la nomme une naiſſance. 2. une naiſſance nouvelle ou

† 3.Une naiſſance d'Eſprit ou ſpirituelle.

Jéſus dit I. que cette régénération eſt une naiſſance, Si quelqu'un n'eſt né

de nouveau ; Ceci donne§ l'idée de ce que la régénération eſt ; Car(a.)

une naiſſance n'eſt pas une chimére, mais quelque choſe de réel; la naiſſance #

eſt ce qui nous met aujour, qui nous introduit dans le monde, qui nous met

dans la ſociété & dans la communion des autres hommes, pour jouïr avec eux

d'une mêmelumiére, d'un même air& desmêmes priviléges communsà tous

les hommes par la nature. Ainſipuiſque la régénération eſt une naiſſance, c'eſt

une œuvre dont les productions ſont réelles, puiſſantes, ſenſibles & exiſtan

tes; c'eſt une œuvrequi met une ame dans la vie céleſte, qui l'introduit dans

le monde ſpirituel, poury jouïrde labelle lumiére du ſoleil de juſtice, pour y.

reſpirer l'air de la grace & de l'amour de ſon Dieu, & pour entrer dans la ſocié

té des habitans du Royaume ſpirituel de Jéſus, afin de jouïr avec eux de tous

les glorieux priviléges communs aux heureux ſujets de ce Royaume ; Ah! en

vériré, la régénération n'eſt pas une choſe morte , inefficace & impuiſſante »

Aa aa 4 mais
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mais c'eſt une vie, c'eſt le premier principe de l'être ſpirituel d'une ame, & ſon

entrée au Royaume de Jéſus.

Puiſque C'eſt ce qui doit être ſoigneuſementremarqué à cauſe des idées foibles &

c'eſt une baſſes que les hommes ont aujourd'hui de cette œuvre divine de la regénéra

† * tion : Chacun croit qu'il eſt regéneré, quoi qu'il ne ſente aucune marque de

#§ vie nouvelle, & quoi qu'il n'y ait en lui que des témoignages d'une mort ſpi

choſe de rituelle. Un enfant nouveau né, quelque foible qu'il ſoit, a pourtant la vie ,
réel. il en donne des marques par ſes cris , & par ſes mouvemens, par la faim & par

la ſoif, il n'eſt pas ſitôt dans le monde, il n'eſt pas ſitôt ſorti du ventre de ſa

Mére, qu'il a une ſecrette& naturelle inclination à ſe retourner vers elle, pour

r'entrer dans ſon ſein, pour ſe pendre à ſes mamelles, & pour recevoir la nour

riture néceſſaire. Ainſi une ame n'eſt pas ſitôt née de la naiſſance nouvelle,

qu'elle commence à vivre d'une viedivine & ſpirituelle, & elle donne des mar

ques de cette vie par ſes cris, par ſes priéres, & par ſes ſoûpirs après ſon cher

Abba, par le déſir qu'elle a pour le lait d'intelligence, qu'elle doit tirer de ſa

nourrice céleſte qui eſt la ſageſſe éternelle, des mains& du ſein de laquelle elle

n'eſt pas ſitôt ſortie par la nouvelle naiſſance, qu'elle commence à ſoûpirer a

près elle, & à déſirer de ſe pendre aux mamelles de ſes conſolations & de ſon

amour. Oui , le plus petit dégré de vie dans une ame ne laiſſe pas d'être une

vie, & de ſe faire remarquer , quand ce ne ſeroit que par quelques ſoûpirs

par lesquels elle aſpire après les biens de ſon Pére céleſte, & après les comman

demens de ſon Dieu, comme après ſa nourriture. Pſ. 119.X. I 3 I.

C'eſt quel- (b ) Si c'eſt une naiſſance, ce n'eſt pasune choſe qui ſe faſſe ſans peine &
que choſe ſ #l • - A - - V -

§ ſans travail ; la naiſſance naturelle coûte des peines & des violences à la mére &

e la dou- à l'enfant, ils ſont l'un & l'autre en travail : Combien de peine cetteſageſſe éter
leur. nelle ne prend-elle point juſques à ce que Jéſus ſoit formé dans les ames ? Mes

petits enfans , dit-elle par la bouche de ſes organes, pour leſquels enfanter , juſques

à ce que Chriſt ſoit formé dans vous, Gal. 4. X. 19. Combien de peine Dieu ne

prend-il point pour tirer& pour réveiller une ame, afin qu'elle reçoive ſa pa

role commeune ſemence céleſte par laquelle elle ſoit regénéreé en eſpérance vive

Jaq. I. X. 18, I. Pier. 1. X. 23. Et enfin combien de combats, de contradic

tions, d'opoſitions & de travaux, les ſerviteurs de Dieu, les organes dont il

ſe ſert pour produire la regénération, ne ſont-ils pas obligés de ſouffrir, avant

u'ils puiſſentamener les ames à la réception de cette vie nouvelle; combien les

§de Dieu n'ont-ilspoint ſouffert de tout tems en travaillant à cette œu

vre; ils ont été obligés, & ils le ſont encore d'annoncer l'Evangile & la parole

de Jéſus avec grandcombat, avec grande patience, avec beaucoup de larmes,

de priéres & d'afflictions, avant que les ames ſe laiſſent toucher,& laiſſent for

mer Jéſus danselles. S'il y a de la peine dans cette naiſſance pour la Mére, pour

Dieu & pour ſes organes, il n'yen manque pas du côté des ames dans leſquel

les elle doit ſe faire; ce n'eſt pas, en vérité, ſans combat, ſans violence, &#
- " tIAV
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travail qu'on perce par la porte étroite; faites effort, dit Jéſus, d'entrer par la

porte étroite , car la porte eſt étroite , & le chemin étroit qui méne à la vie ,

dyovi&ºs ſoyés comme dans l'agonie , travaillés & combatés juſques au ſang

contre le péché ; car il y en a peu qui letrouvent. Matt. 7. 13. Luc. 13, X. 24.

C'eſt pourquoi les enfans de Dieu ſontdans le travail , dans les angoiſſes & les

ſentimens du péché& de la colére de Dieu ; ils pleurent , ils lamentent, pen

dant que le monde ſe réjouit, ils font violence au Royaume des cieux. ( Car la

porte eſt étroite &le chemin étroit, qui méne à la vie)juſques à ce que l'entrée

au Royaume de Jéſus leur eſt abondammentfournie par la naiſſance nouvelle &

divine qu'ils reçoivent de leur Pére céleſte.

Ainſi ne croiés point, chéres ames, que vous puiſſiés jamais avoir part à

cette regénération, & à cette vie nouvelle, ſans peine & ſans travail : Comme

on n'entre point dans le monde extérieur ſans douleur , ainſi n'entre-t-on point

dans le monde intérieur ſans violence & ſans combat; & ce travail qui ſe trouve

dans la naiſſance nouvelle , c'eſt la ſérieuſe repentance : Quand une ame com

mence à ſentir ſa miſére & ſes péchés, à lutter contre le douloureux ſentimenc

de la colére de Dieu, contre les aiguillons du péché, & les condamnations de

la loi, contre les frayeurs de l'enfer& de la mort ; ce ſont là les choſes qui met

tent une pauvre ame en engoiſſe , & comme en travail d'enfant, ce ſont ces

choſes là qui la font crier, gémir, & qui mettent ſon cœur dans l'amertume »

juſques à ce que la nouvelle créature ſoit formée dans elle, & que la foi devenant

victorieuſe faſſe naître la tranquillité,& faſſe ſucceder la joie à la triſteſſe; cha

que ame pénitente eſt cettefemme de l'Apocalipſe, de laquelle il eſt dit, & elle

étoit enceinte , & crioit étant en travail d'enfant, & ſouffrant les grandes douleurs de

l'enfantement.Apoc. 12.X. 2.

Mais que dirons-nous des ames qui ayans été regénérées dans le S. Ba- S'il faut

tême ont perſévéré dans cette alliance de leur Dieu, & par conſéquent ſont des toûjours

enfans de Dieu, & des ſujets du Royaume de Jéſus, ſans qu'elles ſoient paſſées

par ces douleurs, par ces angoiſſes & ces combats de la repentance, par leſquel

avoir été

dans les

douleurs •

les nousdiſons qu'il faut entrer dans la nouvelle vie ? Nous dirons ſur cela I. pour être

qu'il faut bien prendre garde de ne ſe pas tromperen croyant être de ceux là, & unº

s'examiner ſérieuſement, ſi on a les marques, les caractéres & les témoignages

de la nouvelle vie, car dans la corruption générale où lemonde gît, & dans l'in

fection que le péchéa repanduë dans le monde, il eſt bien difficile qu'une ame

garde pure la robe blanche d'innocence &dejuſtice, qu'elle a reçûë dans ſon Ba

tême , & je crois qu'il n'y a aujourd'hui guéres d'ames qui ne déchéent de l'al

liance de leur batême, qui ne fauſſent cette alliance de leur Dieu, & qui ne tranſ

† en mille maniéres les engagemens dans leſquels elles ſont entrées , &

es promeſſes qu'elles y ont faites à Dieu. Mais 2. ſi pourtant il étoit vrai qu'il

# en eût quelques unes qui ne fuſſent jamais déchuës par leur ingratitude des

eureux priviléges de cette alliance d'amour, il ne faut pas croire que ces ames,

- Aaaaa 2 là

nOUlVC2Ul•



À03 (74o) #ſ33 -

2.

C'eſt une

naiſſance

nouvelle

&d'en

haut.

la haine d'une ame participante de la nouvelle naiſſance ont pour objet d'autres

la ſoient exemtes des combats & des travaux, dont nous parlons; Dieu ne

manque point par ſa lumiére de leur faire voir & ſentir leur corruption origi

nelle, & le poiſon du péché, dont toute leur nature eſt infectée, pour les humi

lier, pour leur faire connoître, comme c'eſt de ſa pure grace qu'ils ont la vie, &

pour leur faire déteſter le fond d'impureté qu'elles portentdans elles;&cette vuë

& ce ſentiment de leur corruption ne manquent point d'exciter & de cauſer

dans de telles ames, des douleurs & des combats qui leur aprennent, que la

porte eſt étroite qui méne à la vie; & qu'il ne coûte pas moins de peine & de

travail pour s'aſſûrer & pour ſe fonder en la grace contre les aſſauts de ſon incré

dulité, que pour s'y laiſſerintroduire par la porte de la repentance des œuvres

mortes. De ſorte, chers Auditeurs, qu'il eſt toûjours vrai de toutes les ames re

générées, qu'il leur a falu combatre pour rentrer dans la nouvelle naiſſance, fi

elles étoient de ceux qui étoient déchûs de l'alliance de leur Batême, ou pour

s'aſſûrer quelles y ſont, ſi elles ſont de celles quiy ont perſiſté. Seulement gar

dons nous , chéres ames, de cet état de ſécurité, qui a des idées ſi relâchées d'u

ne œuvre auſſi grande qu'eſt la regénération, & qui ne fait qu'entretenir les

ames dans la tromperie, & dans une mort ſpirituelle, dans le tems qu'on ſe flate

qu'on a part à la regénération ; travaillons avec ſincérité & avec zéle à nous aſ

ſûrer d'une choſe de pareille conſéquence, & tâchons d'être des habitans du

monde ſpirituel & intérieur, qui éprouvions en effet ce que c'eſt que leRoy

aume caché de Jéſus.

2.Jéſus la nomme une naiſſance nouvelle, ou une naiſſance d'en haut. Si

quelqu'un n'eſt né de nouveau , ( ou n'eſt né d'en haut, comme le mot grec

#r»5 v le peut ſouffrir) il ne peut entrer au royaume de Dieu : Ce qui nous

découvre encore la nature de la regénération. C'eſt une naiſſance nouvelle,

parce qu'elle ne participe point du tout de la vieille, mais qu'elle lui eſt opoſee

comme lejour l'eſt à la nuit, & la lumiére aux ténébres; car ces deux naiſſances,

la vieille & la nouvelle ſont dans un éloignement inexprimable; l'une n'a aucu

ne qualité, ni aucune diſpoſition de l'autre. Elle eſt nouvelle auſſi, parce qu'el

le aporte dans l'ame de nouvelles qualités , de nouveaux penchans & de nou

velles inclinations, elle y plante de nouveaux deſirs, un nouvel amour, une

nouvelle haine, une nouvelle joye & paix ; enfin toutes choſes ſont faites nou

velles dans une pareille ame, & les choſes vieilles y ſont paſſées & abolies; les

penchans de la vieille naiſſance ne paſſent point la ſphére où elle nous introduit;

c'eſt-à-dire, que ſes deſirs ne vont qu'à la terre , & à ce qui concerne cette vie

animale & ſenſuelle ; ſon amour va aux biens ſenſibles &viſibles, & ſa haine a

pour objet les maux de lavie préſente; ſa joie & ſa paix ne ſe bornent que dans

des choſes paſſagéres & inconſtantes : Mais les mouvemens, les deſirs, les pen

chans de la nouvelle naiſſance s'élevent plus haut, ils vont aux choſes céleſtes,

aux biens inviſibles & à venir, & à ce qui eſt inconnu à la nature. L'amour &

biens

l
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biens & d'autres maux que ceux qui ſont ſenſibles & viſibles; elle commence à

chercher, à deſirer, & à aimer Dieu comme ſon ſouverain bien, & ſon véritable

tréſor, à haïr le péché & ſes ſuites comme ſon ſouverain mal ; enfin ſon cœur ſe

tourne du côté d'en haut ; c'eſt pourquoi elle eſt auſſi une naiſſance d'en haut,

c'eſt-à-dire une naiſſance qui nous vient d'un principe céleſte, qui nous vient

d'en haut du Pére des lumiéres, mais qui auſſi nous reméne en haut ; de ſorte

ue quand nous ſommes participans de cette Réſurrection ſpirituelle, nous

cherchons les choſes qui ſont en haut, & non point celles qui ſont ſur la terre

Col. 3.x. I. Ceci nous montre ce que c'eſt que la regénération, ſavoir que c'eſt

un changement très remarquable qui ſe fait dans toutes les puiſſances d'une

ame immortelle, par lequel elle devient toute nouvelle , revêtuë de nouvelles

qualités & animée de nouveaux deſirs, pour chercher de nouvelles choſes & de

nouveaux biens. -

Il faut donc que toute ame qui veut ſe flater d'être regénérée, remarque

cette nouveauté dans elle, il faut qu'elle ait un nouveau cœur , une nouvelle

volonté, de nouvelles lumiéres, de nouveaux deſirs & de nouveaux penchans.

Certes, toute ame qui n'eſt point touchée & pénétrée de ces nouveautés, dont

le cœur n'eſt point incliné vers de nouveaux biens qui ſont les divins & les cé

leſtes ; mais qui n'eſt touchée que des deſirs des choſes vieilles, qui n'aime, qui

ne cherche &qui n'aſpire qu'aux choſes qui ſont en bas, & qui pour les choſes

nouvelles qui ſont en haut, n'a que froideur, qu'indifférence & que dégoût ;

Certes, c'eſt une marque que cette ame là n'a encore que la vieille naiſſance , &

qu'elle n'eſt point participante de la nouvelle, & qu'ainſi elle ne ſait ce que c'eſt

que la regénération & la nouvelle vie des enfans de Dieu. Il ſeroit facile à un

chacun ſur de tels principes, d'examiner ſa conſcience, de ſonder un peu ſon

état, &de ſe demander un peu à ſoi-même quels ſont les deſirs& les mouve

mens qui ſe font ſentir dans le cœur : Voyés chers Auditeurs, ſi vous avés un

cœur regénéré, les nouveaux deſirs qui vont en haut, s'y feront ſentir& s'y re

muëront, ils y auront le deſſus , &y ſeront les plus forts ; mais ſi vôtre cœur

eſt encore dans ſa vieille corruption, ſans changement & ſans regénération ; les

deſirs terreſtres, mondains & charnels y auront le Régne, ils y poſſéderont les

meilleures facultés de l'ame, &auront la plus conſidérable influence dans toute

la conduite.

Enfin 3.Jéſus-Chriſt la nommeune naiſſance d'eſprit; ſi quelqu'un n'eſt né

d'Eſprit, & un peuaprès , ce qui eſt né de l'Eſprit, eſt Eſprit. Chaque choſe par

ticipe de le nature de ce dont elle tire ſon origine, & dont elle prend naiſſance ;

chaque être capable de génération produit ſon ſemblable.La chair eſt un princi

pe matériel, terreſtre& impuiſſant pour le bien, ainſi elle ne peut produire que

des deſirs, des mouvemens, & des penchans ſenſuels, terreſtres & mondains ;

toutes ſes productions ne ſont qu'impuiſſantes& incapables d'aucun bien véri

table» Pour s'y attacher & pour l'aimer; deſorte que, quand uneame charnelle
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Lanaiſſan

ce d'eſprit

veut faire,&fait quelque choſe pour Dieu, & pour les choſes éternelles & in

viſibles, elle ne trouve en ſoi que dégoût, que répugnance; elle n'a pour cela

aucun feu , aucun zéle , ni aucune vivacité 5 elle n'y trouve point de ſuc &de

plaiſir,parce que ce n'eſt point là la ſphére de ſon activité, elle ne peut pas s'éle

ver ſi haut, elle n'a point pour cela de force & de capacité. Au lieu que, quand

ils'agit de ce qui eſt de ſa portée, elle ſe ſent de la vie ; alors on voit bien que la

chair eſt auſſi un principe de génération, & une ſource de productions , mais

ſeulement pour produire des deſirs purement charnels& ſenſuels, dont la fin

eſt la mort ; & c'eſt là la vie qu'une ame péchereſſe & impénitente a 3 elle n'a

de feu, de plaiſir & d'activité que pour le monde, pour les biens terreſtres , &

pource qui concerne la ſatisfaction & le contentement de la chair. Mais l'Eſprit

eſt quelque choſe de pur, d'élevé, de dégagé de la matiére, quelque choſe de

fort, de puiſſant, de pénétrant & de vivant, qui excite, & qui anime la choſe

dans laquelle il eſt, & qui parconſéquent lui donnedu goût, de la force & du

plaiſir pour les choſes de l'eſprit. Et cequi eſt né de l'eſprit, ne peut être d'une

autre nature que ſon principe ; il va, il tend vers les choſes pour leſquelles l'eſ

prit luia donné des diſpoſitions; de ſorte que dans une ame qui eſt née de l'eſ

rit, il y a de la vie, de l'amour du zéle & de l'ardeur pour les choſes ſpirituel

es, c'eſt-à-dire , pour les véritables biens cachés & inviſibles que Dieu ouvre

& préſente à ſes enfans dans ſon union; ce n'eſt plus par coûtume, par contrain

te & par violence,qu'elle s'occupe aux choſes ſpirituelles& éternelles, & qu'elle

les cherche : Mais c'eſt parce qu'elle y trouve ſon plaiſir, ſa nourriture,& ſa joie.

Son culte, ſa Religion, ſes priéres, ſes différentes dévotions ne ſont plushypo

criſie; ce ne ſont plus des choſes qui n'aient que l'aparence ; mais elles ſont ac

compagnées de la réalité , de la ſincérité & de la vérité. C'eſt un zéle, une ar

deur,& un feu céleſte qui l'anime, & qui pouſſe de ſon principe intérieur ces

roductions de dévotion , qui en découlent comme de leur ſource. C'eſt ſur ce

ondement que l'Ecriture ſainte apelle les ames regénérées & nées de l'eſprit, un

peuple de franc vouloir, un peuple qui adore Dieu en eſprit & en vérité, qui ne

trouve point peſans & difficiles les commandemens de Dieu, mais qui au con

traire y trouve ſa joye& ſa nourriture, quien fait ſes richeſſes & ſon tréſor, &

les trouve plus doux que le miel & les rayons de miel.Voy. Pſ. 11o. X. 3.

Jean.4.x. 23.1 ,Jean. 5. W. 3. Pſ. 19. X. 1 I. & Pſ. 1 19.

Ceci nous découvre encore d'une maniére bien claire la nature de la regé

nération, ſavoir que c'eſt un principe ſurnaturel& divin qui donne à ceux dans

qui ileſt, du goût, de l'amour, de la vie & de la force pour les choſes ſpiri

tuelles & divines , comme la chair en donne à ceux dans qui elle régne, pour

les choſes terreſtres & mondaines ; une ame regénérée & née de l'eſprit cherche

les choſes d'en haut, les choſes ſpirituelles & éternelles, comme une ame née

de la chair, c'eſt-à-dire , ſenſuelle & mondaine, cherche les choſes charnelles,

les biens, les honneurs , les plaiſirs & les autres vanités de la vie préſente.Une
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ame née de l'eſprit & regénérée, aime, ſoûpire, &aſpire après la poſſeſſion des

biens céleſtes & intérieurs, comme uneame charnelle & née de la chair†
re, aſpire & recherche la poſſeſſion des choſes terreſtres. Voyés tous les deſirs

des enfans deDieu,qui étoient produits§ le principe de cette vie ſpirituelle,

Ocombien ils ſont violens, combien ils ſont enflammés & zélés; voyés com

ment ils regardent les vanités paſſagéres commeindignes d'être comparées avec

| les biens éternels qu'ils cherchent. David n'eſtimoit rien tous les avantages tem

porels qu'il avoit, au prix de la grace & de la faveur de ſon Dieu ; il auroit

même mieux aimé être dans la maiſon & dans la famille de Dieu,que d'être dans

les plus grandes pompes des mondains toutes les richeſſes & les biens de la

terre ne lui étoient rien au prix de la loi ; & des commandemens de ſon Dieu »

& toutes les douceurs & les plaiſirs de la terre n'égaloient pas le plaiſir qu'il

trouvoit à méditer jour & nuit en la loi de l'Eternel,comme il le témoigne preſ

que entous ſes Pſaumes. Liſés dans toute la parole de Dieu ce que cette regéné

ration & cette vie ſpirituelle a fait dans les enfans de Dieu, vous verrés

quel attachement à Dieu , quel renoncement au monde, quel amour pour

les choſes d'en haut, quel mépris ils ont fait paroître pour les choſes d'en bas ;

vous verrés quelle violence, quel travail, quels combats ils ont employés pour

s'y maintenir& pour s'yavancer, & pour poſſéder enfin ces biens ſolides que la

nouvelle naiſſance leuravoit découverts. Certes, la vie de l'eſprit,(quand Jéſus

Chriſt dit, ce qui eſt né de l'eſprit,eſt eſprit) n'eſt pas quelque choſe de foible&

d'impuiſſant; c'eſt un principe qui anime, qui pouſſe & qui excite fortement

une ame dans les choſes pour leſquelles il lui donnede la vie.

Raſſemblons tout ce que nous venons de dire de la nature de la regénéra

tion ſelon la deſcription queJéſus nous en donne dans nôtre texte, & nous en

conclurons ceci : Que la regénération eſt une œuvre puiſſante de la grace, par la

quelle uneame dans les douleurs & dans les travaux d'une ſincére repentance

eſt introduite & établie dans une vie nouvelle, dans laquelle elle ſent & reçoit

de nouvelles inclinations, de nouveaux penchans, pour les choſes de l'eſprit »

pour les choſes éternelles ; de ſorte qu'elle fait de ſon Dieu, deſon ſalut& de la

ſainteté, la plus douce & la plus conſtante fin de toute ſa conduite& de toutes

ſes recherches.

Voyés maintenant, Chrêtiens relâchés qui croyés tous être regénérés,

qui croyés qu'on vous fait une grande injure, quand on vous dit quevousn'é

tes point des ames regénérées & nées de Dieu , examinés un peu tout ceci ; il

me ſembleque tout ce qu'on vient de dire eſt fondé dans la parole de Dieu,&

qu'il n'y a point d'autre regénération, que celle qu'on vient de décrire, & que

toute ame qui ſe flate d'être regénérée, le doit être ainſi. Mais l'étes vous ainſi.

Trouvés vousdans vous cette nouvelle vie ? Eprouvés vous dans vos cœurs

quelques nouveaux deſirs, quelques nouvelles inclinations ? Avésvous un vé

ritable goût & un amour ſincére & agiſſant pour les choſes éternelles ? Enfin

y
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Part. II.

Les cauſes

y a-t-il dans vous cette ſainte activité & vivacité que la vie de l'eſprit donne aux

ames renouvellées pour les choſes d'en haut & éternelles ? Examinés vous un

peu ; que deſirés vous # Que cherchés vous avec plus d'empreſſement ? Qu'ai

mésvous avec le plus de paſſion & de tendreſſe ? Ét après quoi travaillés-vous

&vous peinés-vous avec le plus d'ardeur ? Eſt-ce Jéſus ? Eſt-ce ſa grace ? Eſt-ce

ſon Régne& les biens céleſtes de ſon Royaume,qui font les plus doux objets de

vos recherches & de vôtre amour ? Vous ſemble-t-il que vos cœurs faſſent cas

de ces choſes là par deſſus toutes les autres choſes du monde; de ſorte quevous

ſoûpiriés après leur poſſeſſion, & que vous les cherchiés avec plus de zéle, de

ſincérité & de conſtance, que vous ne feriés les tréſors& tous les biens les plus

rians de la vie ? Ah ! que de vuide, que de miſére, que de tromperie vous trou

veriés dans vous, ſi vous vouliés vous connoître. Ah! en vérité, il n'y a rien

moinsdans vous, que cette prétieuſe nouvelle vie de l'eſprit; il n'ya dans vous

que la vie de la chair dans toute ſa force & ſon régne ; vous n'aimés, vous ne

deſirés & ne cherchés que les choſes d'en bas ; &tout ce que vous faites pour

Dieu& pour le ciel ,† mort dans laquelle vous étes à cet égard ; car

vous ne faites rien pour cela qu'avec dégoût, que par coûtume & par violence.

Vous n'avés jamais fait de ſincéres efforts pour naître dans le monde ſpirituel,

pour entrer par la porte étroite ; vous n'avés aucune part aux heureux biens

de la vie nouvelle,à la lumiére du Soleil de juſtice, aux pluyes fécondes de la

grace, aux influences ſalutaires du ciel& de l'amour de Dieu , à la converſation

avec les ſujets de ce Royaume caché, qui ſont les Anges & les ames ſaintes, &

enfin aucune connexion ni aucune familiarité avec le Maître & le Roi de ce

monde intérieur; & pourtant vous voulés être regénérés, vous voulésêtre en

fans de Dieu, être nés de Dieu & de l'Eſprit ! en vérité, vôtre aveuglement eſt

bien grand , vôtre ſécurité & vôtre tromperie eſt bien déplorable : Ah ! vous

verrés un jour, quand Jéſus viendra avec ſon jour & ſon feu examiner l'œuvre

& l'état d'un chacun, vous verrés dans quel éloignement vous aurés été de la

véritable regénération, & de la vie nouvelle de† ; alors vous reconnoî

trés,mais trop tard, que vous vous ſerés fourvoyés hors du chemin de la vé

rité, que la lumiére de juſtice ne vous aura point éclairés , & que le Soleil de

' juſtice ne ſe ſera point levé ſur vous. Sap. 5. X. 6. Penſés y donc un peu, ou

vrés les yeux ſur vôtre état, & remediés ou laiſſés remedier à vos maux, pen

dant qu'il eſt tems, tournés vous vers Dieu de tout vôtre cœur, & lui deman

dés de produire dans vous cette œuvre de la regénération , qui ne depend que

de lui ſeul ; car c'eſt lui ſeul qui peut faire éclorre dans vous cette nouvelle vie,

& qui eſt l'unique principe duquel elle vient, & d'ou elle ſe communique ;

comme nousle devons un peu voir dans la ſeconde partiede nôtre méditation,

où nous voulons examiner les cauſes qui produiſent la regénération ſpirituelle

dans les ames.

Ces cauſes ſont ou efficientes & premiéres » ou organiques & ſecondes

I -
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1. La cauſe efficiente & principale de la regénération ne peut être autre que de la regé

Dieu , toute la très ſainte trinité à la mémoire de laquelle ce dimanche eſt con- nération

ſacré. Mais l'écriture ſainte, & Jéſus Chriſt dans nôtre texte l'attribué ſur tout#

au S. Eſprit, ſi quelqu'un n'eſt néd'eſprit, c'eſt par œconomie, que l'œuvre de la#º

· regénération eſt attribuée à la troiſiéme perſonne de la Divinité; car c'eſt cet

Eſprit que le Pére & le fils envoyent dans les cœurs des hommes pour les tou-L#ºuſe

cher, les éclairer, les convaincre , les convertir, & produire dans eux l'œu-†
/ / • - - - - - premie

vre de la regénération ; C'eſt pourquoi il eſt ſouvent dit, que c'eſt le S. Eſprit, §de la -

qui convaint, qui enſeigne, qui convertit, Vous avés été lavés, dit S. Paul , généra
vous avés étéſantifiés, vous avés été juſtifiés au nom du Seigneur 5éſus Chriſt, & # # eſt

par l'Eſprit de nôtre Dieu, I. Cor. 6 x. 11. Cependant cela n'empêche pas §ni

que l'écriture Sainte n'attribuë auſſi ſouvent l'œuvre de la regénération à Dieu le té, mais

Pére, &à Dieu le fils, comme quand S. Pierre dit : Bénit ſoit Dieu qui eſt le œconomi

Pére de nôtre Seigneur 5éſus Chriſt qui par ſa grande miſéricorde nous a regénerés en#

Eſpérance vive, par la réſurrection de 5éſu Chriſt d'entre les morts. I. Pier. 1.x. §.

3. Et lors quetous les enfansde Dieu chantent à la gloire de Jéſus, que c'eſt

lui qui les a lavés de leurs péchés par ſon ſang, & qui les a fait Rois & ſacrifi

cateurs à Dieu ſon Pére. Apoc. I. X. 6. Et c'eſt en conſidération que toute la

Sainte Trinité eſt la cauſe efficiente de la Regéneration, que l'écriture Sainte

dit des fidéles, qu'ils ſont nés de Dieu , qu'elle les apelle enfans de Dieu , &

que Dieu ſe nomme leur Pére.

S'il eſt donc vrai que toute la Sainte Trinité, cette Majeſté Souveraine & (a

infinie, eſt la cauſe de la Regéneration, c'eſt une œuvre bien grande& bien si èeſt

glorieuſe, l'état d'uneamerégénérée eſt le plusheureux & le plus digne état ou Dieu qui
puiſſe être une ame immortelle, Ah ! quelle gloire les ames éclairées n'ont- eſt#

elles point veuë dans ce glorieux tître d'enfant de Dieu : Voyés , diſoit S. Jean,§

quelle charité nous a donnée le Pére, que nous ſoyons nommés enfans de Dieu , C'eſt § c'eſt

pourquoi le monde ne nous connoit point, parce qu'il ne l'a point connu. I. Jean 3.X. donc une

I. Et dans un autre endroit il diſoit, à tou ceux qui ont reçû, & qui ont crû au†

fils de Dieu , il leur a donné le droit d'être faits enfans de Dieu, lesquels ne ſont point§

nés du ſang ( c'eſt à dire, d'aucune créature quelque excellente & quelque réle

vée qu'elle ſoit , ils ne ſont point nés des grands, d'un ſang Royal, d'un#
noble, d'un ſangdiſtingué dans le monde) ni de la volonté de la chair, (c'eſt

dire, par tous les efforts de la ſageſſe, de la puiſſance; & de la grandeur hu

maine, & deslumiéres de la nature, ) ni de la volonté de l'homme ( c'eſt à dire,

par toutes les demarches, les peines & les ſoins que les hommes pourroient

prendre pour ſe procurer par leur propre ſainteté & juſtice ce précieux privilé

ge. ) Mais ils ſont nés de Dieu, ( c'eſt à dire ils ont leur origine& leur extraction

de cette cauſe ſouveraine, haute, & toute puiſſante, de cette Majeſté glorieu

ſe & éternelle. C'eſt par ſa grace, par ſon amour, par ſa lumiére& par ſa vo

lonté qu'ils reçoivent ce droit& cet heureux avantage d'être enfans de Dieu »
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par lequelils ſont au deſſus de tout ce qui peut être nommé de terreſtre & de

† Par là S. Jean veut releverl'excellence de la gloire & du bonheur des

enfans de Dieu , & veut faire voir que toutes les gloires & les grandeurs du

Sang & de la naiſſance, toute la ſageſſe, l'élevation & la pénétration de l'Eſ

prit humain, & tout ce qu'il y a dans l'homme naturel de plus relevé& de plus

éclatant n'eſt rien au prix de la gloire d'un enfant de Dieu ; Et que tous ces

avantages de force, de puiſſance& de ſageſſe humaine ne ſont pas capables de

nous donner un droit ſi grand & ſi haut qu'eſt celui d'être enfant de Dieu. Jean:

I. X. I2. C'eſt là le nouveau nom que Jéſus donne à ceux qui par les dou

leurs & les travaux de la naiſſance ſpirituelle entrent dans la nouvelle vie Apoc.

2. X. 17. Ah ! que ce bonheur devroit être plus recherché qu'il n'eſt, & que

les ames immortelles apellées à une ſi haute dignité ne devroient pas negligerle

tems heureux qui leur eſt donné pour venir à une gloire ſi digne d'elles! pen

ſés y, Eſprits éternels, qui étes environnés de ces corps de poudre ; penſes

que Dieu vous apelle à être ſes enfans, qu'il veut que vous lui ſoyiésunis d'u

ne maniére tout àfait particuliére, & que vous participiés à ſa nature divine,

pour devenir ſa race & ſa poſtérité ſpirituelle. Mais hélas! ces pauvres ames

charnelles, ce monde aveugle ne ſe ſoucie point de cette gloire, parce qu'il

n'en connoit point le prix, comme S. Jean dit : le monde ne l'apoint connu, &

ne connoit point non plus les enfans de Dieu. Il neſait point quel eſt leur bonheur ;

leur gloire & leur excellente dignité ; Voilà pourquoi nonſeulement il ne ſe

met point en peine de devenir enfant de Dieu , mais il mépriſe , il maltraite,

& perſécute ceux qui le ſont. Ces gloires cachées n'ont point d'attraits pour

lui , il aime & cherche les grandeurs & les avantages de la terre, les honneurs,

les biens, & les plaiſirs paſſagers de cette vanité. Mais quant à vous, chéres

ames, qui en avés quelque veuë, qui aſpirés à ce bonheur, & qui ſouhaités

d'avoir part véritablement à la regénération ſpirituelle, cherchés avec ardeur

ce tréſor caché, vainqués & ſurmontés les obſtacles & les difficultés, ne vous

laiſſés point rebuter par les combats & les opoſitions de vos ennemis. Que le

Seigneur Jéſus vous donne de plus en plus des yeux éclairés, & des cœurs de

ſireux pour percer conſtamment juſqu'à l'heureuſe& aſſûrée poſſeſſion de cebon

heur, & juſqu'à ce que le Saint Eſprit vous aſſûre puiſſamment, que vous é

tes enfans deDieu !

2. Si Dieu eſt l'Auteurde la regénération, c'eſt donc vers lui qu'il faut ſe

tourner pour l'obtenir, & pour en devenir participant, c'eſt à lui qu'il faut la

demander : Ah ! il n'y a que ce grand Dieu, chéres ames, qui puiſſe produire

cette œuvre dans vous tous vos efforts, toute vôtre ſageſſe, toute vôtre

ſcience humaine , toute vôtre propre juſtice & ſainteté ne vous feront pas

enfans de Dieu , tous vos ſoins, vos peines & vos fatigues pour cela ne

ſont pas des cauſes qui puiſſent produire un ſi grand effet ; il n'y a qu'un

Dieu qui puiſſe par ſa grande miſéricorde vous tirer de deſſous !

|
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puiſſance des ténébres & vous tranſporter au Royaume de la lumiére de Jéſus

Col. 1.x. 13. Allés donc à lui , priés le Pére de nôtre Seigneur Jéſus Chriſt

u'il vous donne ſon S. Eſprit, qu'il vous engendre par ſa propre volonté, par

§ grace& miſéricorde, & par un effet de ſes pures compaſſions, par ſa

parole de vérité pour être des prémices de ſes créatures. Jac. I. X. 18. Ah !

conjurés-le de ne vous pas refuſer une petite place au nombre de ſes chers en

fans, poſternésvous aux piés de ſon trône , montréslui les déſirs ſincéres que

vous auriés d'entrer dans ſon heureuſe famille, & de devenir de cette glorieuſe

arenté de Jéſus, qui eſt nommée aux cieux & en la terre, épanchés devant

§ les douleurs quevous ſentés de vous voir ſi peu favoriſés des précieux pri

viléges qui ſont propres aux enfans de Dieu : dites lui ſérieuſement & con

ſtamment. Hélas! mon grand& adorable créateur, de la glorieuſe union du

quelje ſuis déchû par mes péchés,ºraproche moi de toi par ton Saint Fils Jéſus,

reprens moi pour tien, & me retire du funeſte éloignement où je ſuis de toi.

Ah! regarde moi en tes compaſſions & en tes miſéricordes éternelles, & me

fais un de tes enfans en merendant en Jéſus & parJéſus les biens ineſtimables

que j'ai perdus en m'éloignant de toi. O ſiune ame crioit ainſi conſtamment au

nom de Jéſus après ſa premiére origine, ſans doute que cet amoureux ſein pa

ternel de Dieu s'ouvriroit pour l'y recevoir, & qu'il lui donneroit par ſon S.

Eſprit des marques convainquantes& conſolantes de ſon adoption , &del'heu

reuſe réünion dans laquelle il veut rentrer avecelle en Jéſus.

2. Les cauſes ſecondes & organiques, ou les moyens dont Dieu ſe ſert • "

pour produire la regénération dans une ame ſont ou du côté de Dieu, ou du ou#os

côté des hommes; celles du côté de Dieu ſont ſa parole & ſes ſacremens com- des, qui

me Jéſus en parle dans nôtre texte, quand il dit, Si quelqu'un n'eſt né d'eau & ſont(º)du

d'eſprit , il ne peut entrer au Royaumede Dieu. Ce Dieu ſage dans l'œconomiede#

nôtre ſalut, & dans l'œuvre de la regénération, qu'il produit dans les ames ,§

n'a pas voulu agir ſans moyen ; il ya voulu employer des moyens qui ſont en ſacremens

quelque façon accommodés &proportionnés à la foibleſſe de l'homme dans ce

monde; &ces moyensſont (2.) ſa parole ; Cette parole n'eſt autre choſe que

le révélation de la volonté de Dieu, & la manifeſtation de ſes conſeils éternels

touchant le ſalut deshommes; Laquelle parolevenant à fraper le cœur, & à

lui être apliquée par le S. Eſprit, elle devient dans une ame une ſemencevive&

nouvelle qui opére, qui agit, qui travaille, qui y germe qui y prend racine »

& qui met uneame dansde tout autres diſpoſitions qu'elle n'étoit auparavant ;

de ſorte que cette parole devient un modéle nouveau ſur lequel un cœur qui en

eſt touché ſe régle, & ſelon lequel il dirige ſes mouvemens, ſa conduite & tou

te ſa vie intérieure & extérieure ; au lieu qu'auparavant il n'avoit pour régle &

pour mouvant, que la ſageſſe & les lumiéres de la raiſon, les maximes du

monde, & les déſirs de ſon intérêt temporel. Cette parole qui fait voir à une

ame ce qu'elle eſt dans ſa nature, comment elle eſt ſous la condamnation »

Bbb b b 2 ſous
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7.us.e pecne, & ſous la colére de Dieu ; cette parole qui la convaint, & qui

lui donne une claire& vive connoiſſance de ſa miſére, la conduit enſuite à l'a

mour&à la miſéricorde de Dieu en Jéſus, lui préſente l'Evangile de grace &

de reconciliation en Jéſus le Rédempteur ; de ſorte qu'une ame touchée parcet

te parole ſentant ſes maladies ſpirituelles cherche Jéſus, va à lui , & demande

d'être réconciliée à ſon Dieu irrité par lui, ce qu'elle obtient auſſi ſelon les pro

meſſes de Dieu portées dans cette même parole ; C'eſt pourquoi l'écritureSain

te témoigne en pluſieurs endroits, que c'eſt par la parole de Dieu, comme par

une ſemence incorruptible, que les enfansde Dieu ſont regénérés & introduits

dans la nouvelle vie I. Pet. I. X. 23. Jac. I. X. 18. (é.) Un autre moyen de

regénération du côté de Dieu, c'eſt le Bâtéme ; Car Jéſus Chriſt parle à Nico

déme d'une regénération qui ſe fait par eau. Il vouloit ſans doute amener ce

Docteur de la loi à reconnoître & à embraſſé? le Bâtéme de Jean comme étant

de Dieu , afin qu'il fûr conduit par là à la véritable connoiſſance du Meſſie ,

qui ſe produiſoit au milieu d'eux. Car c'étoit par ce Batême, qu'on étoit com

meintroduit dans la nouvelle Alliance & dans la jouiſſance des priviléges de

la Rédemption du Meſſie, & ce batême n'étoit adminiſtré qu'aux ames péni

tutes; c'eſt pourquoi il eſt apellé le Batéme de repentance, & depuis ce tems là

le Batéme à toûjours été un moyen ordonné de Dieu pour introduire les ames

dans la nouvelle vie ; c'eſt pourquoi l'écriture Ste. l'apelle un lavement de régé

mération, & un renouvellement du S. Eſlrit. Tit. ch. 3.X. 5. C'eſt dans le Batê

me, qu'on eſt revêtu de Jéſus Chriſt, Gal. 3.X. 27.& qu'on eſt enſeveli avec

lui en ſa mort, afin que comme Chriſt eſt reſſuſcité des morts par la gloire du

Pére, ceux qui ſont batiſés cheminent en nouveauté de vie. Rom. 6. X. 4.

Ce ſont là les deux moyens ordinaires que Dieu à établis dans l'ordre du ſalut

pour produire l'œuvre de la Regénération dans les ames tant desgrands quedes

petits, tant des enfans que de ceux qui ont déjà l'uſage de raiſon ; lesquels au

cuneame touchée de Dieu ne mépriſe & ne néglige, comme le mondele croit;

le monde aveugle s'imagine que d'abord qu'on n'a pas les idées phantaſques&

erronnées qu'il a des moyens extérieurs, &qu'on ne les idolâtre pas comme lui,

mais qu'on s'en ſert dans l'ordre de Dieu pour la fin pour laquelle ils ſont établis,

c'eſt à dire, pournous conduire à leur principe, pour nousmener à Dieu, il

croit, dis-je,qu'on mépriſe les moyens extérieurs, il croit qu'on tombe dans le

fanatiſme, & qu'on ne veut plus de moyens extérieurs, qu'on veut être tout

Eſprit , & qu'on ne veut plus que des choſes ſublimes &relevées ; mais je crois

que toute ame qui a du reſpect & de l'amour pour Dieu, a incomparablement

d'eſtime& de conſidération pour tout ce qu'elle voit que Dieu recommande,

& qu'elle eſt bien éloignée de rien rejetter de tout ce qui peut la conduire à ſon

Dieu, & lui être une aide à avancer & à nourrir la nouvelle vie dans elle; au

contraire elle aime la parole de Dieu d'un amour réel & ſincére, elle y médite

jour & nuit, elle la lit avec amour & avec plaiſir, elle la pratique, & en fait

ſa nourriture & ſa viande.
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Les moyens& les cauſes ſecondes de la regénération du côté de l'homme

ſont I. qu'il ſe laiſſe mener & qu'il viennne à Jéſus; la parole de Dieu avoit dé

jà frapé en quelquefaçon le cœur de Nicodéme, il ſentoit dans ſon cœur une

force ſecréte† pouſſoit à Jéſus ; mais d'autre côté il y avoit encore dans

lui beaucoup d'orgueil, de conſidérations humaines&de crainte des hommes »

qui combatoient cette parole; c'eſt pourquoi, pour ſatisfaire à ce mouvement

puiſſant qui le tiroit à Jéſus, & d'autre côté pourun peu ménager ſes intérêts

temporels, il eſt dit qu'il vint de nuit à5éſu. Cependant il vint à Jéſus, quoi !

qu'environné encore de beaucoup de foibleſſe,quoi que combatu de beaucoup

de paſſions charnelles& mondaines, il donnoit pourtant place à la parole de Jé

ſus dans lui, il s'en laiſſoit convaincre, il reconnoiſſoit dans ſon ame que Jéſus

étoit un Docteur venu de Dieu; c'eſt pourquoi auſſi Jéſus ne le rebute point, ne

lui reproche point ſes foibleſſes, mais l'enſeigne fidélement & avecbeaucºup de

tendreſſe touchant le véritable chemin duſalut; & c'eſt ce qu'il faut qui ſe faſſe

dans une ame qui veut être participante de la regénération & qui veut une fois

voir la nouvelle vie dans elle, il faut qu'elle vienne à Jéſus, & qu'elle s'y laiſſe

(b)
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conduire par les convictions de la parole de Dieu, quand même elle ſeroit com- .

batuë& environnée de beaucoup de foibleſſes; cependant pourvû qu'elle vien

ne à Jéſus, il veut la recevoir, pourvû qu'elle deſire de ſe laiſſer inſtruire , &

qu'elle ſouhaite ſérieuſement de connoître Jéſus, quand elle viendroit à lui de

nuit, parmi les combats de beaucoup de paſſions ténébreuſes, elle ne laiſſeroit

pas d'être reçûë de Jéſus, parce que Jéſus eſt un bénin amateur des ames : qui

ne rejette perſonne qui vient à lui quelque infirme& quelque miſérable qu'il ſoit

d'ailleurs. Il faut donc pour avoir part à la nouvelle§ & à la regénéra

tion ſpirituelle, qu'une ame ſe laiſſe tirer à Jéſus par les attraits du Pére , &

qu'elle obéiſſe à la vocation de Dieu ; car malgré tous les moyens puiſſans que

Dieu employe pour la regénération d'une ame, ſi l'ame reſiſte aux opérations

de Dieu 5 ſi elle rejette ſes lumiéres & ſes attraits;ſi elle ne ſe laiſſe point amener

à Jéſus, elle demeure dans ſa mort& dans ſes ténébres, & ce ſera elle qui en ſera

la cauſe,& Dieu lui dira : Je t'ai voulurafſembler ſous mes aîles, & t'amener

à la nouvelle vie, mais tune l'as point voulu.

A cette venuë à Jéſus eſt jointe 2. la recherche, & le deſir de s'informer &

de s'inſtruire , comme on voit faire ici à Nicodéme, il vient à Jéſus, mais c'eſt

dans l'intention d'aprendre de lui le vrai chemin de la vie ; & quand Jéſus l'en

inſtruit, il tâche de s'éclaircir de plus en plus, il répond, il objecte, il propoſe

ſes difficultés, il ne ſe fait point de honte d'avouër ſon ignorance ; enfin on voit

dans cette ame beaucoup de docilité & d'inclination à ſe laiſſer dire la vérité.

C'eſt ce qu'il faut qui ſe trouve dans une ame qui vient à Jéſus, & qui veut trou

ver la vie auprès de lui, il ne faut pas qu'elle croie qu'en venant à Jéſus, elle ne

doive point écouter ſes repréhenſions , il faut qu'elle y vienne avec un eſprit

de docilité, qu'elle ſe laiſſe convaincre, redarguer, éclairer, & mettre devant
B bbbb 3 les

(8)
u'il s'in

forme &

u'il s'in

ruiſe.



# ( 75o) #ſ#

Part. III.

Les pro

ductions

& les

fruits de

lanouvelle

naiſſance »

qui font.
I •

de faire

voir & de

donneren

# dll

oyaume

de Dieu.

Iesyeux ſes miſéres, ſon ignorance, ſon aveuglement; & qu'enfin elle reçoive

les reproches & les inſtructions de Jéſus ; car quand une ame vient à Jéſus, Jé

ſus ne manque pas de faire à ſon égard ce qu'il fait ici à l'égard de Nicodéme,

& ſielle veut regarder les reproches de Jéſus comme des paroles trop rudes ,

elle ſe retirera bientôt de lui, & s'en ira en arriére; c'eſt ce que Jéſus & ſon Eſprit

& toute la parole deDieu demande toûjours de tous ceux qui veulentavoir part

à Jéſus& à ſes biens il demande d'eux de l'écoûter, de prêter l'oreille & d'être

dociles & obéiſſans à ſes inſtructions & à ſes enſeignemens. Inclinés,vôtre oreille,

dit l'Eſprit prophétique de Jéſus, & venés à moi, écoutés, & vôtre ame vivra &

vous mangerés ce qui eſt bon, & vôtre ame mangera à plaiſir de la graiſſe Eſa. 65.

Nº. 3.

Vous voyés donc, chéres ames,que ſi vous voulés avoir part à la vie nou

velle, lfaut que vous vous laiſſiés amener à Jéſus par les attraits du Pére, &

qu'en venant à Jéſus vous écoutiés avec Nicodéme ſes inſtructions ; que vous

vous mettiésavec Marie à ſes pieds pour entendre ſa voix, & pour la ſuivre,

& par ce moyen vous éprouverés que la grace de Dieu, & les tréſors de vie &

de paix qu'il y a dans la nouvelle naiſſance, ſe répandront auſſi dans vous ;

vous entrerés ſans doute par ce moyen dans l'expérience heureuſe de ce que c'eſt

que la regénération, & vous éprouverés quels en ſont les fruits & les ſuites

qui confirment de plus en plus une ame, & qui la font avancer de plus en plus

dans la vie divine, & dans l'aſſûrance de ſon adoption & de l'œuvre de la regé

nération dans elle; comme nous devons encore le voir en peu de mots dans nô

tre troiſiéme partie.

Ces fruits & ces productions de la regénération,comme Jéſus Chriſt nous

les découvre dans nôtre texte, ſont I. l'entrée au Royaume de Dieu ; c'eſt que

la regénération ſpirituelle donne entrée dans le Royaume de Dieu, comme le dé

faut de cette même regénération en exclut, Si quelqu'un n'eſt né d'eau & d'eſprit ,

il ne peut voir le Royaume de Dieu : Il ne faut pas entendre par ce Royaume de

Dieu ſeulement la gloire & le bonheur qui ſera revélé dans les enfans de Dieu

après cette vie, mais il faut ſavoir que c'eſt le raſſemblage de tous les biens ſpi

rituels & éternels que Jéſus nous a merités & aquis† Rédemption , & leſ

quels ſont déjà donnés aux enfans de Dieu dans leurs prémices dès cette vie ,

& qui ſe conſommeront dansl'Eternité; & le Royaume de Dieu dans lequelles

enfans de Dieu ſont déjà introduits dès cette vie, eſt le mêmeque celui dans le

quelils ſeront mis après cette vie, & ce Royaume de Dieu, c'eſt la juſtice , la

paix & lajoie de par le S. Eſprit commele décrit S. Paul. Rom. 14.x. 17. C'eſt

la participation à la juſtice parfaite de Jéſus comme à la baſe & au fondement

de tous les autres biens, qui reconciliant une ame avec Dieu , lui donne del'a

mour pour ce Dieu bon & miſéricordieux qui la reçoit en grace , & qui lui

pardonne ſes péchés , & qui fait qu'elle aime ſes loix, ſes volontés & ſes com

mandemens, qu'elle les ſuit, & les pratique avecjoie & avecamour;&q#
) - cll6
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elle eſt établie dans un fondde paix &dejoye inénarrable& glorieuſe qui vient

du doux ſentiment de ſa reconciliation &de ſa réunion avec Dieu par le ſang

s & par la juſtice de Jéſus. C'eſt là proprement le Royaume de Dieu , & ce ſont

là les biens qu'une ame trouve,& dans la poſſeſſion deſquels elle entre par la

nouvelle naiſſance & par la regénération ſpirituelle. Remarqués les expreſſions

dont Jéſus ſe ſert pour marquer la poſſeſſion que les enfans de Dieu ont de ce

Royaume, il dit qu'ils entrent, qu'ils voient; ce qui marque d'un côté un chan

gement d'état, une entrée ; c'eſt une reception dans un lieu dans lequelon n'é

toit pas encore.Où étoit l'ame avant que d'entrer ? Elle étoit dehors, hors du

Royaume de Dieu, hors de Jéſus, & par conſéquent dans la mort, dans les té

nébres, dans le régne du Diable, ſous l'empire du péché, ſous la colére de Dieue

& ſous la malédiction de la loi ; enfin dans le plus malheureux état dans lequel

puiſſe être une ame immortelle. Par la nouvelle naiſſance elle ſort de cet état,&

où entre-t-elle ? Jéſus-Chriſt dit qu'elle entre dans le Royaume de Dieu ; elle

entre dans la vie, dans la lumiére, dans la grace & dans l'amour ; elle entre en

Jéſus & ſous les priviléges de ſa Rédemption ; elle entre dans un lieu où Dieu

régne, où Dieu ſe manifeſte, où Dieu ſe communique & ſe fait connoître à ſes

ſujets, & où elle découvre une infinité de choſes raviſſantes qu'elle ne connoiſ

ſoit point auparavant.Cela marque d'autre côté l'expérience qu'une ame fait de

tous les biens du Royaume de Dieu, quand Jéſus-Chriſt dit qu'ils voient le

Royaume de Dieu , pour n'en pointjouïr, mais elle y entre pour le voir, pour

en jouïr, pour en avoir ſa part, & pour participer à tousles priviléges, les avan

tages& les gloires qui s'y déploient : Elle voit le Royaume deDieu, elle le goû

te , elle expérimente ce que c'eſt, elle en eſt aſſûrée & convaincuë; elle voit

quelle gloire c'eſt d'être enfant de Dieu & d'avoir accés & entrée dans le Roy

aume de Jéſus ; c'eſt cette vuë & cette expérience du Royaume de Dieu, qui

produit dans une ame une joie ineffable, & une paix qui ſurmonte tout enten

dement, & qui rend le bonheur d'une pareilleame incomparable,quelquefoible

& miſérable qu'elle paroiſſe aux yeux de la chair & du monde.

Et c'eſt là l'heureux état dans lequel une ame eſt miſe par la regénération ;

c'eſt qu'elle entre dans le Royaume Dieu, elle le voit, elle le goûte.Voyés donc,

combien réelles ſontles productions de la naiſſance nouvelle, & combien les

hommes ſe trompent de croire qu'ils ſont participans de la regénération, pen

dant qu'ils n'ont aucune entrée n'y aucune part au Royaume de Dieu , ni aux

biens, qui s'y goûtent; ils ne voient & ne ſentent dans eux, que les fruits & les

productions de la vieille naiſſance ; ils n'expérimentent que des œuvres & des

mouvemens qui ne ſont que des marques du Régne des ténébres, qui eſt dans

eux , ils ne goûtent rien des priviléges de juſtice, de paix & de joie, qui ſe trou

vent dans le Royaume de Dieu, & pourtant ils ſe perſuadent qu'ils ſont regé
nérés , & qu'ils ſont enfans de Dieu.Au moins, ſi les hommes aprenoient par

les effets à connoître & à ſavoir quel eſt le Régne dans lequel ils ſont, & quel
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eſt le Roi qu'ils ſervent. S'ils vouloient examiner les œuvres & les diſpoſitions

de l'un & de l'autre de ces Royaumes, ils pourroient encore venir à quelque

connoiſſance de leur miſére; mais non, au milieudes œuvres des ténébres dans

leſquelles ils vivent, ils croient être dans le Régne de lumiére de Jéſus au mi

lieu du feu deleurs paſſions violentes, ſales, vilaines, mondaines &charnelles ;

ils croient être dans le Régne depaix, de pureté, de ſainteté & de juſtice de Jé
ſus ; enfin au milieu du Régne§ diable qui agit dans eux comme dans des en

fans de rebellion , ils croient être dans le Royaume de Jéſus, qui n'agit, & qui

n'eſt opérant, quedans des enfans qui ſe remettent dans l'obéiſſance & dans la

dépendance aux volontés de leur Dieu, & quiſont véritablement les ſujets fidé

les de ce Royaume de ſainteté. Chéres ames, qui voulés agir avec quelque ſin

cérité dans l'œuvre de vôtre ſalut , ne vous laiſſés point tromper ſi groſſiére

ment; demandés à Dieu de vous aſſûrer, que vous étes ſes enfans, en vous fai

ſant goûter les heureux effets de ce fruit de la regénération, en vous faiſant ex

périmenter ce qu'on goûte dans le Royaume de Dieu, & en vous favoriſant

de ſon amour , de ſa grace, de ſa juſtice, de ſa paix & de ſa joie divine, & en

mettant vôtre ame dansun nouvel état de lumiére, de connoiſſance & de ſa

geſſe ſpirituelle, qui vous aſſûre que l'œuvre de Dieu eſt dans vous, & que vé

ritablement vous étes dans le Royaume de Dieu , & que vous étes un heu

reux ſujet de Jéſus & de ſon Régne.

Un ſecond effet de la regénération, c'eſt de donner la vie éternelle. Afin

que quiconque croit en lui, ne périſſe point, mais ait la vie éternelle. Croire en Jé

ſus, c'eſt la même choſe, que d'être né de l Eſprit; la foi, c'eſt la véritable vie

nouvelle qui eſt produite par le S. Eſprit, par ſa parole& par les Sacremens ;

ainſi les effets de la foi , & les effets de la regénération ſont les mêmes ; la foi

fait qu'on a la vie éternelle & la regénération auſſi. Afin que quiconque croit en

lui ne périſſe point, mais ait la vie éternelle; cettevie éternelle qui eſt donnée aux

ames regénérées déjà dès cette vie, n'eſt autre choſe que la réunion avec Dieu ,

qui eſt l'ame & la vie d'une ame immortelle. Pendant que l'homme eſt hors de

l'union de Dieu, il eſt comme un corps ſans ame, il n'a aucun ſentiment, ni

aucun mouvement de vie ſpirituelle & divine, & il eſt pour les choſes ſpirituel

les& éternelles, comme un mort eſt pour les choſes temporelles& terreſtres.

Mais d'abord que l'ame par la nouvelle naiſſance rentre en union avec Dieu ,

alors Dieu devient la vie & la force d'une telle ame , alors elle commence à

avoir part à la vie éternelle, elle ne viendra point en jugement, mais elle eſt

paſſée de la mort à la vie. Jean. 5. X. 24 Celui qui croit au Fils de Dieu ,

a la vie éternelle , diſoit Jean Batiſte ; il n'eſt pas dit ſeulement qu'ils auront

la vie éternelle, mais ils ont déjà la vie éternelle.# 3•

Ah! quelle gloire eſt celle à laquelle nous ſommes apellés! chéres ames

immortelles , ne deshonorons point l'excellence de nôtre être dont la vie eſt

de vivre en Dieu ; ne refuſons point la vocation heureuſe à laquelle il§
- - apelle



#

\t

#03 (753 ) $63

spelle, & les biens incomparables qu'il nous préſente; ne leur préférons point

des chiméres; ne faiſons pas plus de cas des Royaumes du monde& de leurs

gloire, que de la gloire & de l'excellence du Royaume de Jéſus, & ne perdons

pas une vie éternelle pour nous attacher, & pour aimer une vie miſérable qui

eſt ſi inconſtante & ſi incertaine. Nous verrons un jour ce que c'eſt que la gloire

du Royaume de Jéſus, & l'incomparable bonheur d'une vie éternelle, ſi nous

ſommes auſſi heureux que de travailler ſincérement à parvenir à la nouvelle

naiſſance. Ah ! en vérité, ce ſont de glorieux biens que ceux que Dieu donne à

ſes enfans, & qu'il leur prépare pour l'Eternité; ils ne ſe repentiront pas d'a

voir laiſſé paſſer ſur eux les petites douleurs qui ſe ſentent dans les travaux de

la nouvelle naiſſance,parce qu'après qu'ils ont mis la nouvelle créature au mon

de, leur triſteſſe eſt convertie en une joie ſolide & réelle qui ſera conſommée

dans l'Eternité. -

Ah ! glorieux Jéſus ! qui nous as mérité le droit d'être faits enfans de

Dieu, penſe à nous l'apliquer par ton S. Eſprit. Ah! cherche nos pauvresames

égarées, tire les de leur vieille &corrompuë nature, pour les introduire dans

ton union, & dans la vie nouvelle de tes chers enfans. Travaille puiſſamment

dans nous, pouſſe nous ſans ceſſe par ton S. Eſprit à nous tourner continuelle

ment vers toi : Enfin fais nous, aimable frére ! des heureux membres de la fa

mille de ton Pére, des domeſtiques de ſa maiſon, & des héritiers & cohéri

tiers avec toi de ton Royaume Eternel, Amen !
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Prédication pour le 1. Dimanche après la Trinité.

ſur le 16. chap. de S. Luc. X. 19. -3I.

TEXTE :

Luc. I6. X. 19. - 3 I.

x. 19. Or il y avoit un riche homme, qui ſe vêtoit de pourpre & de fin lin, &

qui tous les jours ſe traitoit bien & magnifiquement. -

x. 2o. Il y avoit d'autre part un pauvre homme nommé Lazare , qui étoit couché

à ſa porte, étant tout plein d'ulcéres.

x. 21. Lequel déſiroit d'être raſſaſiédes miettes qui tomboient de la table du riche,

& même les chiens venoient & lui léchoient ſes ulcéres.

x. 22. Or il arriva que le pauvre mourut & qu'il fut porté par les Anger as

ſein d'Abraham ; Et le riche auſſi mourut, & fût enſeveli.

x. 23. Lui étant en enfer, & élevant ſes yeux, comme il étoit dans les tourmens,

il vit de loin Abraham & Lazare en ſon Sein.

x. 24. Et s'écriant il dit ; Pére Abraham, aie pitié de moi, & envoye Lazare.

Cc c cc aſis




